
«Petit Nobel»
Splendeur et misère d’un jeune chercheur



Cette bande dessinée raconte l’histoire d’un chercheur, 
Jack Shin Hendron, jeune prodige de la physique et étoile 
montante dans le domaine des nanotechnologies.
Bien que fictive, cette histoire est inspirée d’un cas réel 
de fraude qui a profondément bouleversé la communauté 
scientifique…
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Aux EHOO* Labs, un physicien travaille à sa table, 
confronté à des données qu’il n’arrive pas à démêler...

*Electronic Hence Overall Organic Labs, Boston, MA

Je n’arrive pas 
à démêler
ces données...

Je peux 
vous aider?

En effet...

Je pense qu’il faut 
commencer par ça.
C’est là que se trouve 
le nœud.

Substrate effect 
removed  Vg = 10 V
V_DS = ???



Hâ, c’est un garçon 
étonnant, 
vraiment étonnant!

Hê bien, il est super, 
ce Jack Hendron.

Hâ oui? Dis-m’en plus.

C’est un vrai génie, toujours 
plein de ressources. En plus, 
à son âge, il a plein d’ambition 
et toute la motivation qu’il faut 
pour faire avancer la recherche! 

Je vous remercie
pour votre aide!

Il a plein d’idées. 
Souvent déjà il m’a permis 
de me sortir de situations 
où j’étais bloquée. 
Simplement tu sais: 
Il ne s’enferme pas comme 
nous dans nos habitudes 
et du coup il voit toujours 
tout d’un œil nouveau.



La Fondation des Sciences des Matériaux,
a décidé de récompenser cette année

un jeune chercheur dont les travaux novateurs
au sein des Laboratoires EHOO pourraient
permettre de faire passer l’électronique

à un tout autre niveau, Jack Shin Hendron.

Wô, c’est vraiment 
très impressionnant.

Hâ, ça, un petit Nobel, 
sans aucun doute: 
on n’a pas fini d’entendre 
parler de lui.

Si bon nombre de ses pairs 
travaillait déjà sur ce sujet, 
ce sont les résultats de ses 
recherches qui ont confirmé la 
possibilité, jusqu’alors hypothétique 
d’augmenter, avec de la chlorophylle,
la puissance d’amplification des 
transistors, ce qui permettra 
sans doute de repousser l’échéance 
annoncée des pronostics de Moore.

Il travaille beaucoup, vraiment. 
Il a l’air d’être dans des recherches très 
prometteuses en nanotechnologies. 
Il paraît qu’il a même réussi à augmenter 
la puissance des transistors en appliquant 
dessus de la chlorophylle. Et puis il écrit 
tout le temps, il rédige tellement de 
papiers. Il doit en rendre un par semaine, 
quelque chose comme ça...



Vous venez d’ouvrir un tel horizon 
pour l’électronique, monsieur. 
Ce que vous avez fait est inoui!

Moi aussi je veux 
savoir comment. 

Hâ, c’est donc possible. 
Il l’a fait! 
Je dois absolument 
comprendre comment.

Chérie, regarde un peu 
l’article de cet Hendron! 
Il a obtenu des résultats 
saisissants!



Hê bien, on aimerait bien en avoir 
un comme ça dans mon laboratoire. 
Quel âge il a, cet Hendron?

Trente ans.En me basant sur ces résultats, 
mes recherches vont enfin pouvoir 
avancer dans le sens 
où je veux qu’elles aillent.

Mais, enfin, je le sais assez, 
tu n’arrêtais déjà pas d’en parler.

Mais on va bien finir par trouver, 
manifestement c’est possible. 
Il nous reste juste à 
comprendre comment. 

Juste

Â ça, un petit Nobel!

Je n’y arrive pas. 
Je comprends pas comment 
il a pu faire. 
Ça ne rend rien, avec moi.



Il n’est pas possible qu’on ait publié 
un résultat qui ne soit pas exact, 
donc vous devez avoir fait une erreur 
dans votre protocole. Il faut tenter de 
la trouver. Faites-moi savoir quand 
vous l’aurez trouvée.

Peut-être on devrait essayer 
de lui écrire...

Bon, essayons ce qu’il propose, 
alors! C’est peut-être juste ça. 

C’est au sujet des résultats d’Hendron. 
Nous n’arrivons pas à les reproduire. 
Nous avons pourtant établi un 
protocole, mais rien n’y fait.
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Mais si vous ne trouvez
pas d’erreur dans votre 
protocole, faites-le-moi 
savoir aussi.

Allô 

Quoi? 
Qu’est-ce que tu dis? 
Quel article?
Parle moins vite.

Natura du 10 avril, oui, et… 
Scientia du 15 mai, je les ai!



Quelques semaines plus tard...

En vérité, je n’ai pas conservé ces données… 
C’est que mon ordinateur est vieux 
et ne me permet pas de tout conserver! 
Vous comprenez?

Dans ce cas, M. Hendron, cette enquête permettra de vous laver 
de tout soupçon. C’est pourquoi la comission vous demande de fournir 
des échantillons de votre travail, afin de les étudier et de déterminer 
le bien-fondé des résultats que vous avez annoncés. 
C’est pourquoi nous aimerions aussi avoir vos propres données primaires.

Suite à différents rapports, 
nous ayant informés que six 
de vos articles semblent 
contenir une trace de schémas 
dupliqués, la présente commission a 
été mandatée par les Laboratoires 
EHOO pour statuer sur la question
suivante: Y a-t-il eu ou non 
manipulation de données? 
Jack Shin Hendron, 
nous vous écoutons.

Comme je l’ai déjà dit 
à mes collègues, 
je n’ai pas manipulé de données.



Quelques mois plus tard...

Hâ, ça, des déçus, 
il y en a et beaucoup.

Un ami m’a dit qu’un doctorant de son université 
qui travaillait à répliquer ses résultats, 
très secoué par cette histoire, a carrément 
changé de domaine. Il a perdu toute confiance 
en notre système.

Ceux qui travaillaient à partir de ses résultats 
et qui ont tout simplement perdu leur temps.

Je repensais à cette affaire, là, tu sais? 
Tellement de conséquences, quand même: 
quand on pense qu’il a été viré 
des Laboratoires EHOO, n’a plus 
le droit de faire de recherche…

Et puis la FSM lui a retiré
son prix, ses articles, 
aussi, retirés par Natura 
et Scientia…

Ne seraient-ce que les enthousiastes, 
qui pensaient voir s’ouvrir une nouvelle 
ère informatique…



Tu sais ce que je trouve 
le plus fou?

Non, dis-moi?

C’est qu’on n’ait même plus le droit 
de dire son nom.

Mais imagine encore tous ceux qui lui ont fait 
confiance, aux EHOO Labs! C’est un coup dur pour eux. 
J’ai entendu dire que l’un de ses coauteurs, qui travaillait 
avec lui déjà en Europe, avait même arrêté la recherche.

Fin

Est-ce qu’on sait au moins 
pourquoi il a fait ça? Difficile à dire, 

je crois qu’il maintient 
toujours sa position.
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